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"IL Y A ENCOREdes efforts à faire"
~ Marie-Martine Schyns a présenté jeudi les
•••• nouveaux indicateurs de l'enseignement.

• Tauxde scolarisation, coût de
la s(oIarité, retard s(olaire et
redoublement, sorties préma-
turées de l'enseignement,
bien-être des élèves de 15 ans...
La treizième édition des indi-
cateurs de l'enseignement,
présentée ce jeudi par la mi·
nistre de l'Enseignement de la
Fédération Wallonie-Bruxelles,
Marle·Martine Schyns, dresse
un tableau assez complet de
l'état de notre enseignement.

On y apprend que durant
l'année scolaire 2016-2017 3%
des élt'ves de l'enseignement
primaire et 12% des élèves du
secondaire de plein exercice
en Fédération Wallonie Bruxel-
les étaient redoublants, avec
de fortes disparités selon les

années .
Les indicateurs de l'ensei-

gnement nous donnent égale-
ment un aperçu chiffré de la
pénurie d'enseignants et de
l'âge de ceux-ci.
LA PRtsENTATION DE ces indi-
cateurs a aussi été l'occasion
pour la ministre de mettre en
avant son Pa(te pour un ensei-
gnement d'excellence.

"Ce genre de données montre
tout l'Intérêt des mesures du
Pacte qu'on a commencé à met-
tre en œuvre, comme le fait de
travailler sur les maternelles,
d'encourager la fréquentation de
l'école bien avant 6 ans et de
renforcer les moyens en mater-
nelle autour du langage. Cest ce
qu'on va faire avec les lagopèdes

qui arrivent en maternelle à par-
tir de septembre, afin d'éviter
des manquements par la suite.
On est en plein dans des actions
qui sont dblées par rapport à
nos indicateurs. C'est bien la
preuve que le Pacte est en train
de mettre en place les mesures
qui répondent aux besoins", a-t-
elle déclaré.

"Le taux d'absentéisme dans
certaines flliêres nous montre
qu'il y a des efforts à faire en ter-
mes de motivation et d'accro-
chage scolaire. Quant au taux de
redoublement, s'il n'augmente
pas, il reste plus élevé que dans
le.s autres pays européens", a
également indiqué la minis-
tre.

Mai1l Bernaerts

46% DES ÉLÈVES EN RETARD SCOLAIRE
m Le pourcentage d'élèves à l'heure
diminue de façon quasi linéaire
dès la troisième maternelle.
• En Fédération Wallonie-
Bruxelles, un enfant entre en
première année de primaire
l'année civile durant laquelle
il atteint ses 6 ans. Après un
parcours de douze ans, il de-
vrait donc en théorie sortir
de l'enseignement secondaire
l'année de ses 18 ans. C'est
pourtant loin d'être le cas le
plus fréquent: sur l'ensemble
du parc:ours, un pourcentage
important d'élèves présente
un retard scolaire.

Le pourcentage d'élèves à
l'heure diminue de façon
quasi linéaire dès la troi-
sième maternelle.

En cinquième et sixième
primaires, près de 20 % des
élèves sont en retard. En pre-
mière année de secondaire, le
taux de retard s'élève à 29 % et
en deuxième, à 36 %. En cin-
quième année, ce sont plus
de 61 % des élèves qui sont en
retard.

Toutes les filières ne sont

• • •

pas égales devant le redou-
blement.

La structure du retard sco-
laire varie fortement en fonc-
tlon des formes d'enseigne-
ment fréquentées. Ainsi, le
taux de retard en troisième
s'élève à 26 % dans la forme
générale, à 87 % dans le pro-
fessionnel, ~ 76 % dans le
technique de qualification et
à 53 % dans le technique de
transitions.

C'EST DANS LA FORME profes-
sionnelle que le taux de re·
tard de deux ans et plus est le
plus élevé. Cela signifie que
parmi les élèves de troisième

••
10 % des élèves

de la Fédération Wallonie-
Bruxelles subissent de la

violence physique à l'école .

• • • •

professionnelle, 18 % sont
âgés de 17 ans ou plus et sont
donc en retard d'au moins
trois ans. En cinquième pro-
fessionnelle, un tiers des él~
ves ont 19 ans ou plus.

Les filles sont plus nom-
breuses à être à l'heure que
les garçons, sauf dans la
forme professionnelle.

En moyenne, en trolsiême
secondaire, le taux de redou-
blement est de 16 % chez les
filles et de 22 % chez les gar-
çons.

En cinquième année, ces
taux sont respectivement de
13 % et de 18 %.

Ma. Be•
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Un tiers des élèves subit
DES VIOLENCES VERBALES

••••• Les élèves de la FWB se disent toutefois
WIIIIlllI globalement heu reux.

~En2015, on a demandé aux élè-
ves de la Fédération Wallonie-
Bruxelles et de dix autres pays
de répondre à cette question :
"Dans l'ensemble. dans quelle me-
sure êtes-vous satisfait de votre
vie actuelle en général sur une
échelle de 0 (pas du tout satisfait)
à 10 (entièrement satisfait) r Ré-
sultat ? Avec une moyenne de
7,5suno.la FWBse situe en cIn-
quième position sur les onze
pays retenus pour l'analyse. Elle
arrive donc devant l'Espagne, le
Luxembourg, la Communauté
germanophone, l'Allemagne, la
Grande-Bretagne et l'Italie et
derrière ]a Finlande (grande ga-
gnante comme souvent), les
Pays-Bas,la Suisse et la France.

Partout, les garçons se disent En Fédération Wallonie-
un peu plus satisfaits que les Bruxelles, plus d'un tiers des
filles. Bien que la différence soit élèves déclarent pourtant subir
moins prononcée chez nous des violences verbales (des ln-
qu'au Luxembourg par exem- suItes dans 43 % des cas et des
pIe, elle est tout de même signi- moqueries pour 35 % d'entre
ficative. Les filles situent en ef- eux).
Cetleur nive.au de bien-être à 7,2 LES VIOLENCES PHYSIQUES et 1
sur 10, tandis que les garçons la es
situent à 7,8 sur 10. menaces concernent environ

Les élèves expriment un sen- 10 % des élèves et concernent
Ciment d'appartenance assez plus les ,garçons que les fiUe,s;.
ma e" 1 . 01· Il s t Par aIlleurs, beaucoup d ele-rqu a eur ee e. s on d' . f,
88 % à se sentir appréciés par les ~es se .Isent arnueux ace ,aux
autres élèves et 82 % déclarent e~aluatJons. Ils sont 33 %. a se

dire très tendus et 71 % disent
qu'ils se font facilement des avoir peur d'avoir de mauvais
amis à l'école. Ils ne sont que résultats. Globalement, les filles
10 % à se sentir seuls à l'école. se disent plus anxieuses que les

garçons.
Ma. Be.
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